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« Jésus-Christ est le même hier, aujourd‘hui, et éternellement »  
(Hébreux 13:8).

Lettre circulaire    Décembre 2012

 Maranatha ! Notre Seigneur, viens !

« Maranatha » était le mot de passe des croyants de l’Église primitive. 
Ils vivaient dans l’attente du retour proche de Christ et ils étaient un cœur 
et une âme. Cette espérance  les a également soutenus durant les persécu-
tions qui commencèrent de manière intense particulièrement sous Nero, 
en l’an 63 après J.-C. En effet, le Seigneur l’avait prédit : « Souvenez-vous 
de la parole que je vous ai dite : Le serviteur n’est pas plus grand que son 
maître. S’ils m’ont persécuté, ils vous persécuteront aussi… » (Jean 15 :20).

La vive attente de la promesse du Retour du Seigneur (Jean 14 :1-3) 
était également le sujet le plus important dans les épîtres des apôtres et 
certainement aussi de leurs prédications.

Ainsi Jean encouragea les croyants : « Et maintenant, petits enfants, de-
meurez en lui, afi n que, lorsqu’il paraîtra, nous ayons de l’assurance, et qu’à 
son avènement nous ne soyons pas confus et éloignés de lui » (1 Jean  2 :28).

Pierre écrivit : « Ce n’est pas, en effet, en suivant des fables habilement 
conçues, que nous vous avons fait connaître la puissance et l’avènement de 
notre Seigneur Jésus-Christ, mais c’est comme ayant vu sa majesté de nos 
propres yeux » (2 Pierre 1 :16).

Jacques les exhorta par ces paroles : « Soyez donc patients, frères, jusqu’à 
l’avènement du Seigneur. Voici, le laboureur attend le précieux fruit de la 
terre, prenant patience à son égard, jusqu’à ce qu’il ait reçu les pluies de la 
première et de l’arrière-saison » (Jacq. 5 :7).

Paul put même se référer au AINSI DIT LE SEIGNEUR : « Voici, en effet, ce 
que nous vous déclarons d’après la parole du Seigneur : nous les vivants, 
restés pour l’avènement du Seigneur, nous ne devancerons pas ceux qui 
sont décédés » (1 Thess. 4 :15). Nous remarquons qu’il ne s’agit pas ici de 
l’une des différentes venues mais bien de la promesse du Retour de Christ.

Le Retour promis de Christ a aussi été le thème principal de frère Bran-
ham. Depuis l’ouverture des Sceaux en mars 1963, il a parlé de « l’Épouse » 
870 fois. Lors de Son retour, l’Époux céleste ne prendra avec Lui que 
l’Épouse préparée. Le ministère prophétique de notre temps consistait à 
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faire sortir les véritables croyants de toute confusion religieuse par le mes-
sage divin et à les préparer à la seconde venue de Christ. Tout le Conseil 
de Dieu est annoncé maintenant à l’Église, afi n qu’elle soit ramenée à son 
état originel et qu’à la fi n elle soit à nouveau comme la première Église au 
commencement.

L’expression « Maranatha ! » exprime la fervente espérance parmi les 
vrais croyants qui attendent le Retour de Christ. Maranatha est un mot 
araméen composé : Mar = Seigneur, ana = notre, tha = viens : « Notre Sei-
gneur, viens ! »

Au dernier chapitre de sa première épître aux Corinthiens, Paul conclut 
par ces paroles : « Je vous salue, moi Paul, de ma propre main. Si quelqu’un 
n’aime pas le Seigneur, qu’il soit anathème ! Maranatha. Que la grâce du 
Seigneur Jésus soit avec vous ! » (Versets 21-23).

Il y a des personnes qui aiment le Seigneur Jésus et acceptent l’offre de 
Sa grâce et par conséquent, les bénédictions divines : « Mais à tous ceux qui 
l’ont reçue, à ceux qui croient en son nom, elle a donné le pouvoir de devenir 
enfants de Dieu… » (Jean  1 :12), et d’autres qui la rejettent et restent 
sous la malédiction. Chacun décide pour soi-même, s’il veut accepter la 
rédemption accomplie. Dieu voulait que tous les hommes soient sauvés et 
parviennent à la connaissance de la vérité (1 Tim. 2 :4). Cependant, seul 
celui qui se reconnaît perdu et qui invoque le Nom du Seigneur sera sauvé 
(Rom. 10 :13). « Tous les prophètes rendent de lui le témoignage que qui-
conque croit en lui reçoit par son nom le pardon des péchés » (Actes 10 :43).

Selon Galates 1 :6-9, tous ceux qui prêchent un autre évangile que ce-
lui annoncé par les apôtres se trouvent également sous la malédiction. 
Les paroles de l’apôtre Paul frappent comme la foudre et sont pareilles 
à un coup de tonnerre du Tout-Puissant : « Mais, quand nous-mêmes, ou 
quand un ange du ciel annoncerait un autre Évangile que celui que nous 
vous avons prêché, qu’il soit anathème » (Verset 8). Toutes les églises chré-
tiennes, les communautés, les confessions religieuses et chaque prédica-
teur individuellement doivent se soumettre à ce jugement.

Parmi ceux qui entendent maintenant le message d’appel à sortir et de 
restauration par le ministère promis, conformément à Malachie 4 :5-6, et 
confi rmé par le Seigneur Lui-même dans Matthieu 17:11 et Marc 9 :12, se 
trouvent comme dans chaque réveil, des appelés et des élus (Matt. 20 :16 
Darby). L’appel de l’heure est :  « Voici l’Époux, allez à sa rencontre !  » 
Toutes les vierges l’entendent, toutes se réveillent et toutes préparent 
leurs lampes. Toutefois, certaines sont sages, d’autres sont folles. Les 
sages sont les élus qui ont l’huile de l’Esprit, la plénitude de l’Esprit dans 
leur vase de terre (2 Cor. 4 :7), et pour eux, chaque Parole de Dieu est Pain 
de Vie (Matt. 4 :4).
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Dans 1 Rois 17 :14, au temps d’Élie, nous trouvons un magnifi que sym-
bole pour le temps présent : « Car ainsi parle l’Éternel, le Dieu d’Israël : La 
farine qui est dans le pot ne manquera point et l’huile qui est dans la cruche 
ne diminuera point, jusqu’au jour où l’Éternel fera tomber de la pluie sur 
la face du sol. » La pluie spirituelle de l’arrière-saison qui a été promise 
viendra, tout comme la pluie de la première saison est venue (Ésaïe 44 :3 ; 
Joël 2 :28            ; Zach. 10 :1 ; Actes 2 :14-21 ; Jacq. 5 :7, et autres) et la nourriture 
spirituelle ne manquera pas (1 Tim. 4 :6). Les rachetés disent comme le 
Rédempteur : « Ma nourriture est de faire la volonté de celui qui m’a envoyé, 
et d’accomplir son œuvre » (Jean 4 :34).

Celui qui se laisse conduire réellement par l’Esprit de Dieu (Jean  16 :13 ; 
Rom. 8 :14), vit une vie tout à fait normale dans tous les domaines tout en 
prenant au sérieux la préparation et sera participant à l’héritage du salut 
promis et fi nalement sera scellé par le Saint-Esprit promis (Éph. 1 :11-14 ; 
Gal 3 :14). À la venue de l’Époux, ils seront l’Épouse-Parole (2 Cor. 11 :2) 
qui Lui sera présentée et qui sera prête pour entrer au festin des noces 
(Matt. 25 :10).

Les vierges folles ont elles aussi des lampes, donc l’inspiration. Toute-
fois, elles négligent leur préparation ; elles croient aussi des interpréta-
tions folles venant des hommes, alors que les sages ne croient que ce qui 
est réellement écrit dans la Parole. Seulement ce qui se trouve effective-
ment dans la Bible est biblique. Et chaque enseignement est fondé sur 
deux ou trois passages, ou même davantage.

Les sages possèdent la plénitude de l’Esprit, qui se manifeste par 
l’amour parfait de Dieu; l’amour envers Lui, envers Sa Parole et l’un envers 
l’autre. Pour eux, ceci est tout à fait naturel : « …Tu aimeras le Seigneur, 
ton Dieu, de tout ton cœur, de toute ton âme, de toute ta pensée, et de toute 
ta force. Voici le second : Tu aimeras ton prochain comme toi-même. Il n’y a 
pas d’autre commandement plus grand que ceux-là » (Marc  12 :30-31). Les 
deux choses vont ensemble : Celui qui aime vraiment Dieu, aime aussi son 
frère, même jusqu’à se sacrifi er soi-même.

Le disciple que Jésus aimait avait entendu ce que le Seigneur avait 
répondu à Ses adversaires : « Si Dieu était votre Père, vous m’aimeriez… » 
(Jean 8 :42).

Le Maître avait dit à Ses disciples : « Je vous donne un commandement 
nouveau : Aimez-vous les uns les autres ; comme je vous ai aimés, vous aus-
si, aimez-vous les uns les autres. À ceci tous connaîtront que vous êtes mes 
disciples, si vous avez de l’amour les uns pour les autres » (Jean 13 :34-
35) et aussi : « Ce que je vous commande, c’est de vous aimer les uns les 
autres… » (Jean 15 :17). L’accent repose sur « comme Je vous ai aimés… »; 
exactement de cette manière.
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L’apôtre Jean décrit l’amour de Dieu envers nous et l’amour fraternel 
qui doit être pratiqué entre nous : « Nous avons connu l’amour, en ce qu’il a 
donné sa vie pour nous ; nous aussi, nous devons donner notre vie pour les 
frères » (1 Jean 3 :16).

Le véritable amour divin pratiqué est l’unique « signe d’identifi cation » 
qui fait connaître que nous sommes réellement Ses disciples. L’amour ne 
sépare jamais, pas même dans les épreuves les plus dures ; l’amour récon-
cilie et unit dans toutes les circonstances, il est le lien de la perfection 
(Col. 3 :14). Pour savoir ce qu’il en est vraiment de chacun personnelle-
ment, il nous faut regarder dans le miroir de la Parole (Jacq. 1 :19-27). 
Celui qui regarde dans le miroir ne verra jamais un autre mais toujours 
soi-même.

Dans 1 Corinthiens 13, l’amour de Dieu nous est décrit de manière ap-
profondie. Même si nous connaissions tous les mystères, que nous pouvions 
parler les langues des hommes et des anges, que nous avions le don de pro-
phétie et même toute la foi, cela ne nous servirait à rien, si nous n’avions 
pas l’amour. L’amour pratiqué se manifeste comme il est écrit : « L’amour 
est patient, il est plein de bonté ; l’amour n’est point envieux ; l’amour ne se 
vante point, il ne s’enfl e point d’orgueil, il ne fait rien de malhonnête, il ne 
cherche point son intérêt, il ne s’irrite point, il ne soupçonne point le mal… » 
(1 Cor. 13 :4-8). Chaque attribut mentionné se rapporte à la vie des élus. 
Ceci doit être ma vie, notre vie de tous les jours. Ainsi l’ennemi ne peut 
nous accuser sur aucun de ces points, puisqu’alors s’applique : « … ce n’est 
plus moi qui vis, c’est Christ qui vit en moi » (Gal. 2 :20) ; Il vit Sa vie au 
travers de nous. Tout prendra fi n, les dons de l’Esprit aussi, mais l’amour 
demeure éternellement (Verset 8).

Dieu est amour ; Il s’est révélé à nous dans Son amour en Jésus-
Christ, notre Seigneur et Sauveur : «  Car Dieu a tant aimé le monde… » 
(Jean  3 :16). L’amour de Dieu est déversé dans nos cœurs lorsque nous 
recevons l’Esprit (Rom. 5 :5) et manifesté en nous par les fruits de l’Esprit 
(Gal. 5 :22-24). C’est ainsi que tous ceux qui sont nés de nouveau sont bap-
tisés en tant que membres dans le Corps de Christ, c’est-à-dire dans Son 
Église (1 Cor.12 :12-31).

Dans la première lettre aux églises, le Seigneur fait le reproche que les 
croyants avaient abandonné leur premier amour (Apoc. 2 :4). Maintenant à 
la fi n, nous devons revenir à ce premier amour. Tout comme un époux fait 
une déclaration d’amour à son épouse et qu’elle doit l’accepter pour deve-
nir effectivement sa femme, ainsi quiconque désire faire partie de l’Église-
Épouse doit accepter la déclaration d’amour de l’Époux céleste afi n de pou-
voir participer aux noces et ensuite au festin des noces (Apoc. 19 :7-9).

Au verset 7 il est écrit : « … car les noces de l’agneau sont venues… » Au 
verset 9, nous lisons : « Heureux ceux qui sont appelés au festin des noces de 
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l’agneau ! » Les noces et le festin des noces vont ensemble. Oui, et puis suit 
la confi rmation : «  Ces paroles sont les véritables paroles de Dieu. » À quoi 
nous disons de tout cœur Amen.

L’achèvement des rachetés se produira dans l’amour de Dieu, par une 
puissante action de l’Esprit comme au commencement et cela concerne-
ra tous ceux «  qui auront aimé son avènement » (2  Tim. 4 :8). Eux seuls 
sont remplis du désir de plaire à l’Époux céleste et s’écrient de tout cœur : 
« Maranatha – Notre Seigneur, viens ! »

Que chacun s’examine soi-même

« Bien-aimés, nous sommes maintenant enfants de Dieu, et ce que nous 
serons n’a pas encore été manifesté ; mais nous savons que, lorsque cela sera 
manifesté, nous serons semblables à lui, parce que nous le verrons tel qu’il 
est. Quiconque a cette espérance en lui se purifi e, comme lui-même est pur » 
(1 Jean 3 :2-3). Oui, lorsque cela sera manifesté ! C’est ce que nous atten-
dons. Toutefois, ce n’est que lorsque Christ paraîtra dans notre vie que 
nous paraîtrons nous aussi avec Lui dans la gloire (Col. 3 :1-4).

Nous sommes arrivés à la période la plus importante de toute l’histoire 
du Salut et par grâce nous pouvons avoir part à ce que Dieu fait actuel-
lement. Notre effort consiste à croire, à vivre et à enseigner chaque point 
tel que le dit l’Écriture. Nous prenons au sérieux l’avertissement : « Prenez 
garde à vous-mêmes, de crainte que vos cœurs ne s’appesantissent par les 
excès du manger et du boire, et par les soucis de la vie, et que ce jour ne 
vienne sur vous à l’improviste... » (Luc 21 :34).

Les exhortations personnelles nous sont d’une grande importance : 
« Prenez garde à vous-mêmes… » (Luc 17 :3-4) et aussi : « Recherchez la paix 
avec tous, et la sanctifi cation, sans laquelle personne ne verra le Seigneur » 
(Héb. 12 :14). Parmi les croyants, tout doit être réglé par le pardon et la 
réconciliation (Col. 3 :12-17).

Seul celui qui a expérimenté une conversion et un renouvellement véri-
dique selon le modèle biblique : « … et il nous a sauvés, non à cause des 
œuvres de justice que nous aurions faites, mais selon sa miséricorde, par 
le baptême de la régénération et du renouvellement du Saint-Esprit… » 
(Tite  3 :5), celui-là seulement peut dire : « Ce n’est plus moi qui vis, c’est 
Christ qui vit en moi ! » Ce n’est que lorsque nous nous sommes dépouil-
lés du vieil homme, notre propre « Je veux », que nous pouvons revêtir 
l’homme nouveau – « comme Tu veux » – dans le plus profond de l’âme 
(Éph. 4 :22-29). Notre Rédempteur a vécu la nouvelle vie divine dans Son 
corps de chair comme modèle pour nous : « Non pas comme je veux, mais 
comme Tu veux ! – Non pas ma volonté, mais que Ta volonté soit faite ! » 
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(Marc 14 :36). Oui, Il a souffert, Il a pris sur Lui toutes nos fautes, toutes 
nos transgressions, afi n de nous faire paraître devant Lui saints, irrépré-
hensibles et sans reproche (Col. 1 :22 ; Éph. 5 :27).

Cela ne suffi t pas de parler ou d’écrire au sujet de l’Église-Épouse et de 
l’enlèvement, s’il n’est pas aussi mentionné en toute loyauté ce qui exclut 
du Royaume de Dieu et de l’enlèvement. Le Seigneur avait déjà dit au 
peuple d’Israël : « … si vous écoutez ma voix, et si vous gardez mon alliance, 
vous m’appartiendrez entre tous les peuples, car toute la terre est à moi ; 
vous serez pour moi un royaume de sacrifi cateurs et une nation sainte » 
(Ex. 19 :5-6). Dans le Nouveau Testament, le disciple que Jésus aimait a 
écrit : « À celui qui nous aime, qui nous a délivrés de nos péchés par son 
sang, et qui a fait de nous un royaume, des sacrifi cateurs pour Dieu son 
Père… » (Apoc. 1 :6 ; 5 :9-10).

Celui qui lit attentivement dans les Saintes Écritures, que ce soit dans 
l’Ancien ou dans le Nouveau Testament, remarquera que la sanctifi cation 
n’est possible que lorsque nous vivons dans l’obéissance à la Parole dans 
tous les domaines. Jésus-Christ, notre Seigneur, nous a rachetés et libérés 
de tous nos péchés, de toute iniquité et de toute malédiction. Les rachetés 
ne parlent pas de la « grâce infi nie », mais ils mettent la Parole en pra-
tique. Ils se conforment absolument à tout ce que le Seigneur a ordonné 
dans Sa Parole. « Comme des enfants obéissants, ne vous conformez pas 
aux convoitises que vous aviez autrefois, quand vous étiez dans l’ignorance. 
Mais, puisque celui qui vous a appelés est saint, vous aussi soyez saints 
dans toute votre conduite, selon qu’il est écrit : Vous serez saints, car je suis 
saint » (1 Pierre 1 :14-16).

Dieu exige l’ordre et la sainteté dans Son Église. L’incrédulité et la déso-
béissance ne peuvent absolument pas subsister devant Lui (Héb. 3 :18-19). 
Dans nombreuses de ses lettres Paul a particulièrement mis en lumière 
les choses par lesquelles on peut être exclu du Royaume de Dieu. Une 
fois, il énumère jusqu’à 15 « œuvres de la chair », à savoir l’impudicité, 
l’impureté, la dissolution, l’idolâtrie, la magie, les inimitiés, les querelles, 
les jalousies, les animosités, les disputes, les divisions, les sectes, l’envie, 
l’ivrognerie, les excès de table. Mais auparavant, il dit clairement à tous 
ceux qui marchent selon l’Esprit : « … vous n’accomplirez pas les désirs 
de la chair » (Gal. 5 :16-21). Il est certain que celui qui sera trouvé prati-
quant de telles œuvres de la chair ne sera pas enlevé. Cela vaut la peine 
de regarder dans le miroir de la Parole et de relire une fois encore de tels 
passages.

Chaque véritable croyant qui appartient à l’Épouse de l’Agneau, qu’il 
soit homme ou femme, jeune homme ou jeune fi lle, se purifi e comme Lui-
même est pur. C’est ainsi qu’en aucun homme croyant, en aucune femme 
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croyante et même dans les enfants croyants ne se trouvera la moindre 
résistance à la Parole de Dieu.

« Femmes, soyez soumises à vos maris, comme il convient dans le Sei-
gneur.

Maris, aimez vos femmes, et ne vous aigrissez pas contre elles.
Enfants, obéissez en toutes choses à vos parents, car cela est agréable 

dans le Seigneur » (Col. 3 :18-20).
Celui qui appartient à l’Église des premiers-nés, qui est crucifi é avec 

Christ et qui par la puissance de Sa résurrection a accédé à une nouvelle 
vie, sera réceptif à la Parole de Dieu et se laissera corriger.

Dieu a établi les ministères dans l’Église pour son édifi cation, 
« pour le perfectionnement des saints en vue de l’œuvre du ministère… » 
(Éph. 4 :11-16). En lisant 1 Corinthiens 12 :4-11, nous constatons que les 
neuf dons de l’Esprit servent également à cet effet. Depuis le verset 12 
jusqu’au 26, l’accent est mis sur l’unité absolue des membres du Corps de 
Christ et du verset 27 jusqu’au 31, l’Église en tant que Corps de Christ, 
dans laquelle Dieu Lui-même a établi des apôtres, des prophètes, des doc-
teurs etc., est mise une fois encore en évidence. Celui qui ne respecte pas 
cela est spirituellement aveugle, il est un diffamateur et un contempteur 
(Nomb. 16 :30; Actes 13 :41) et celui qui se sépare de l’Église tombe sous de 
mauvaises infl uences ; l’Esprit ne peut plus parler à une telle personne, qui 
par conséquent marche dans ses propres voies. Le Seigneur ne marche pas 
en dehors du chandelier. Comment est-ce possible que des croyants, affi r-
mant suivre le message, mais n’ayant aucune communion les uns avec les 
autres, ne voulant pas chanter un cantique ensemble, ne voulant pas célé-
brer la sainte cène ensemble, peuvent du reste croire appartenir à l’Épouse, 
à la troupe des vainqueurs et pouvoir ainsi célébrer tous ensemble le festin 
des noces dans le ciel et chanter le cantique de l’Agneau ?

Déjà ici-bas sera manifesté si nous appartenons à la vraie Église de 
Jésus-Christ ou si nous ne sommes qu’une communauté religieuse. Il doit 
être souligné que jusqu’à ce jour aucun ministère établi par Dieu Lui-
même n’a apporté de division, car chaque ministère établi par Dieu sert 
à l’édifi cation de l’Église, non pas à sa destruction. Une vraie doctrine n’a 
jamais non plus causé de division. Seuls les prédicateurs autoproclamés 
apportent, par leurs interprétations, de fausses doctrines qui causent des 
divisions. « Je vous exhorte, frères, à prendre garde à ceux qui causent des 
divisions et des scandales, au préjudice de l’enseignement que vous avez 
reçu. Eloignez-vous d’eux » (Rom. 16 :17).

Aucun de ceux qui appartiennent à l’Épouse de l’Agneau ne méprisera 
la Parole et le Sang de l’Alliance, au contraire chacun d’eux se donnera 
la peine d’observer chaque Parole et de vivre en conséquence. L’Épouse 
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écoute maintenant le dernier message qui précède la seconde venue de 
Christ et elle expérimente son appel à sortir, sa séparation et sa prépa-
ration pour être à la fi n en parfaite harmonie avec l’Époux, c’est-à-dire en 
aucun point en dehors de la Parole, en aucun point dans la désobéissance. 
Elle n’accepte aucun compromis ni aucun mélange ! Son absolu est chaque 
Parole de Dieu écrite dans l’Ancien et le Nouveau Testament.

Aucun élu ne transgressera le premier commandement et n’aura 
d’autres dieux, aucun ne fera de l’UNIQUE DIEU ELOHIM/YAHVÉ trois éter-
nels, trois tout-puissants, trois omniscients, aucun ne se fera un sym-
bole quelconque, ou une image, aucun ne lèvera les yeux vers un crucifi x 
(Deut.  27 :15), mais il adorera Dieu seul en Esprit et en vérité au Nom de 
Jésus-Christ (Jean 4 :24).

Aucun élu n’abusera du saint Nom de l’Alliance de Dieu le SEIGNEUR 
YAHVÉ ou de YAHSHUA/ JÉSUS. Aucun ne tuera comme Caïn, ni ne profèrera 
de diffamations ou de calomnies. Aucun véritable racheté ne vit en trans-
gressant les dix commandements ou ceux qui sont détaillés en particu-
lier dans Lévitique 20 et dans Deutéronome 27 :15-26. Parmi les élus, il 
n’existe pas non plus de couple du même sexe, autant pour les hommes que 
pour les femmes (Rom. 1 :24-32). Dans tous les domaines, Dieu Lui-même 
a tout défi ni et Il nous donne la force intérieure de vivre dans l’obéissance 
en toutes choses, afi n que nous puissions respecter l’ordre divin dans le 
domaine spirituel tout comme dans le naturel, dans toute son étendue.

La marque d’identifi cation

« C’est en cela que se révèlent les enfants de Dieu et les enfants du diable. 
Quiconque ne pratique pas la justice et n’aime pas son frère, n’est point de 
Dieu. Car le message que vous avez entendu dès le commencement, c’est 
que nous nous aimions les uns les autres… » (1 Jean 3 :10-11 – Version 
Ostervald). Cette parole démontre clairement en quoi les enfants de Dieu 
et les enfants du diable sont reconnaissables (Matt. 13 :38), à savoir tout 
particulièrement par l’amour fraternel. Nous aussi nous avons entendu le 
message original, celui qui était dès le commencement. Où la Parole nous 
place-t-elle ? Durant sa vie, le messager fut une fois ravi dans le paradis 
et là-bas, il entendit ces paroles pénétrantes : « Only perfect love will enter 
here ! » – « Seul l’amour parfait entrera ici ! »

En effet, cela est très sérieux : « Quiconque hait son frère est un meurtrier, 
et vous savez qu’aucun meurtrier n’a la vie éternelle demeurant en lui » 
(1  Jean 3 :9-15). « Quiconque hait son frère… » est semblable à un meur-
trier; cela nous ramène à Caïn (Gen. 4). La haine est l’opposé de l’amour ; 
la haine rejette, l’amour reçoit. Oui, le Seigneur parle avec plus d’insis-
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tance encore : « Si quelqu’un dit : J’aime Dieu, et qu’il haïsse son frère, c’est 
un menteur  ; car celui qui n’aime pas son frère qu’il voit, comment peut-il 
aimer Dieu qu’il ne voit pas ? » (1  Jean 4 :20). Les élus prennent à cœur de 
telles déclarations et ils s’examinent eux-mêmes. Les autres ne se senti-
ront pas du tout concernés. Ils continueront d’aimer à la manière de Caïn 
(1 Jean 3 :12). Caïn et Abel étaient dans le même sein maternel, comme 
aussi Ésaü et Jacob : l’un fut agréé, l’autre rejeté. Au jour de l’enlèvement, 
deux seront dans un lit, l’un sera pris et l’autre laissé (Luc 17 :34).

Par Ésaü et Jacob, Dieu nous a démontré de Son point de vue ce que 
signifi e l’acceptation et le rejet, ainsi que l’amour et la haine. « Oracle, 
parole de l’Éternel à Israël par Malachie. Je vous ai aimés, dit l’Éternel. Et 
vous dites : En quoi nous as-tu aimés ? Ésaü n’est-il pas frère de Jacob ? dit 
l’Éternel. Cependant j’ai aimé Jacob, et j’ai eu de la haine pour Ésaü… » 
(Mal. 1 :1-3 ; Rom. 9 :13).

Jacob voulait obtenir le droit d’aînesse sur lequel reposait, depuis le 
début, la bénédiction de Dieu (Gen. 25 :29-34). Il ne signifi a rien pour Ésaü, 
tandis que Jacob le voulait à tout prix. Dieu est amour. Sa haine envers 
Ésaü consistait dans le rejet. Lui-même a dit : « J’ai aimé Jacob (accepté), 
et j’ai eu de la haine pour Ésaü (rejeté). » Tout d’abord, c’est Ésaü qui a 
rejeté Dieu en ce qu’il dédaigna le droit d’aînesse. Ensuite, il commença à 
persécuter Jacob. Il en est encore ainsi aujourd’hui : celui qui abandonne le 
droit d’aînesse ou ne l’a pas encore obtenu, persécute celui qui l’a reçu par 
grâce; jamais le contraire.

Dieu n’agit pas arbitrairement et n’oblige personne à recevoir les bé-
nédictions du droit d’aînesse que nous obtenons uniquement en Jésus-
Christ, le premier-né entre plusieurs frères (Rom. 8 :28-30). Jacob lutta 
avec Dieu et s’exclama : « Je ne te laisserai point aller, que tu ne m’aies 
béni » (Gen. 32 :22-32). Le trompeur devint Israël – celui qui combat avec 
Dieu. Quiconque est né de Dieu a le droit d’aînesse et il est une nouvelle 
créature en Christ (2 Cor. 5 :17).

Ceci demeure vrai pour toujours : Quiconque est né de Dieu, croit Dieu 
ainsi que Sa parole et ne peut pécher par incrédulité, « … parce qu’il est 
né de Dieu » (1 Jean 3 :9). Le péché originel de l’incrédulité et de la déso-
béissance qui s’ensuit est une fois pour toute réglé par la foi et l’obéissance 
véritable. Abraham crut (Gen. 15 :6) et Abraham obéit à Dieu (Gen. 22 :16), 
ainsi maintenant la semence d’Abraham croit et obéit à Dieu exactement 
de la même manière (Ga. 3 :6-20 ; Jacq. 2 :21-26). Aussi certain que la tête 
du serpent a été écrasée (Gen. 3 :15) et que notre foi est devenue la victoire 
qui triomphe du monde (1 Jean 5 :4), il est tout aussi certain que nous 
avons reçu la nature divine, la nature de Jésus-Christ, par la nouvelle 
naissance et « … Sa semence demeure en nous. »
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Qu’est-ce que la semence divine ? La semence est la Parole de Dieu dans 
laquelle se trouve le germe de vie (Luc 8 :11). Les véritables enfants de 
Dieu demeurent dans la Parole, la Parole semée dans la bonne terre germe 
(Marc 4 :26-29), elle porte du fruit et demeure en eux (Jean 15 :5-7). « Il 
nous a engendrés /faits naître selon sa volonté, par la parole de vérité, afi n 
que nous soyons en quelque sorte les prémices de ses créatures » (Jacq. 1 :18). 
La Parole écrite est devenue Parole révélée (Rom. 10 :16-17), par laquelle 
nous sommes nés pour une espérance vivante (1 Pierre 1 :3 + 23). « Mais 
celui qui garde sa parole, l’amour de Dieu est véritablement parfait en 
lui… » (1 Jean 2 :5) et : « Personne n’a jamais vu Dieu ; si nous nous aimons 
les uns les autres, Dieu demeure en nous, et son amour est parfait en nous » 
(1 Jean 4 :12) – en nous jusqu’à l’achèvement ! Amen.

Oh, de telles paroles pénètrent si profondément dans nos cœurs ! Ce 
n’est que dans l’amour de Dieu que tous ceux qui appartiennent à l’Église-
Épouse atteindront leur perfectionnement, car comme il a été dit au pro-
phète de notre temps, seul l’amour parfait entre là-bas.

Le message divin contenant la partie évangélique, doctrinale et pro-
phétique, ainsi que les expériences du salut, sont aujourd’hui les mêmes 
qu’au temps des apôtres. La première et la dernière prédication, le pre-
mier et le dernier baptême doivent être identiques (Actes 2 :37-42). « Un 
seul Seigneur, une seule foi, un seul baptême » (Éph. 4). Le commandement 
principal pour tous les enfants de Dieu reste en effet l’amour qui est mis en 
pratique, comme signe par lequel on reconnaît que Dieu demeure en nous. 
Toutes les autres choses ne sont que des prétentions sans fondement, des 
présomptions religieuses et des illusions. Les deux choses existent tou-
jours : la théorie et la réalité. Il y a par exemple l’enseignement sur la 
conversion et la nouvelle naissance et puis, il y a l’expérience personnelle 
de la conversion et de la nouvelle naissance. Un véritable enfant de Dieu 
né de nouveau aura la vie et la nature de Jésus-Christ, le Fils de Dieu, et 
portera les fruits du Saint-Esprit.

Quand le Fils de l’homme se révèle et quand Il vient

Dans Matthieu 24, Marc 13, Luc 17 et Luc 21, il nous est dit tout ce 
qui se passe dans la phase du temps de la fi n, quand le Fils de l’homme se 
révèle et il nous est aussi dit précisément ce qui se passe quand Il vient. Il 
s’est révélé dans notre temps de la même manière qu’autrefois durant les 
années de Son ministère, alors qu’Il marchait sur la terre. Il est descendu 
dans la nuée et dans la colonne de feu, Il a trouvé un vase au travers duquel 
Il a pu se révéler en tant que le même Fils de l’homme, pendant les années 
du ministère prophétique. Le 7 mai 1946, le messager céleste a dit à frère 
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Branham avec exactitude ce qui se passerait dans son ministère. Le même 
signe prophétique du Messie en tant que Fils de l’homme (Jean 1; Jean 4 ; 
Jean 5 :19) s’est produit dans notre temps dans l’Église des nations, tout 
comme autrefois il se produisit parmi les juifs et les samaritains. Frère 
Branham a parlé de cela avant chaque réunion de prière pour les malades. 
Il l’a comparé en effet avec ce qui se passa au temps de Sodome, lorsque le 
Seigneur visita Abraham (Gen. 18). Ceci peut être lu dans les détails dans 
ses prédications. J’ai pu moi-même en être témoin oculaire et auriculaire, 
entre les années 1955 à 1965.

Cependant, le Retour de Jésus arrivera de manière soudaine, comme 
il en a été de Son ascension et comme Lui-même l’a dit, c’est-à-dire : 
« ... comme l’éclair part de l’orient et se montre jusqu’en occident, ainsi sera 
l’avènement du Fils de l’homme » (Matt. 24 :25). « … en un instant, en un 
clin d’œil, à la dernière trompette. La trompette sonnera, et les morts res-
susciteront incorruptibles, et nous, nous serons changés » (1 Cor. 15 :52).

Le Psaume 47:6 fait aussi partie des plus de cent prophéties de l’Ancien 
Testament qui se sont accomplies lors de la première venue de Christ : 
« Dieu monte au milieu des cris de triomphe, l’Éternel s’avance au son de 
la trompette. » En tant que Vainqueur, le Seigneur est monté corporelle-
ment au ciel avec un cri de triomphe et accompagné du son de la trompette 
et cette parole s’est accomplie : « Portes, élevez vos linteaux ; élevez-vous, 
portes éternelles ! Que le roi de gloire fasse son entrée ! Qui est ce roi de 
gloire ? L’Éternel fort et puissant, l’Éternel puissant dans les combats » (Ps. 
24 :7-8). En ce temps-là, le Seigneur prit dans la gloire tous les saints de 
l’Ancien Testament qui étaient ressuscités avec Lui. Le même Seigneur 
ressuscité reviendra, conformément à Actes 1 :9-11, de la même manière 
qu’Il est monté au ciel (Luc 24 :51).

Le même mot « shout » qui est utilisé dans la Bible anglaise pour le mot 
« triomphe », dans le Psaume 47 :6, nous le retrouvons dans 1 Thessaloni-
ciens 4 :16, lorsque le Seigneur Lui-même descendra du ciel avec un « cri de 
réveil  », un « cri de victoire ». Comme lors de la résurrection de Lazare où il 
est dit : « Ayant dit cela, il cria d’une voix forte : Lazare, sors ! » (Jean  11 :43), 
il sera alors aussi question de la résurrection des morts en Christ pre-
mièrement. Conformément à 1 Thess. 4 :13-18, Il reviendra corporellement 
avec un cri de triomphe, accompagné de la voix d’un archange et du son de 
la trompette. Lorsque Sa voix forte de commandement retentit, les morts 
en Christ ressusciteront premièrement incorruptibles et ensuite ceux qui 
vivent en Christ seront changés de leurs corps mortels à l’immortalité.

La victoire du Rédempteur est aussi la victoire des rachetés. Sa résur-
rection est la garantie pour notre résurrection. La transformation de Son 
corps de chair de la mortalité à l’immortalité et Son ascension ; tout ce qui 
se passa avec Lui se passera également avec nous. L’apôtre Paul écrit à 
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ce sujet : « Car il faut que ce corps corruptible revête l’incorruptibilité, et 
que ce corps mortel revête l’immortalité. Lorsque ce corps corruptible aura 
revêtu l’incorruptibilité, et que ce corps mortel aura revêtu l’immortalité, 
alors s’accomplira la parole qui est écrite : La mort a été engloutie dans la 
victoire » (1 Cor. 15 :53-55).

L’enlèvement sera le triomphe fi nal et absolu, le couronnement de 
l’œuvre achevée de la Rédemption, auquel tous ceux qui appartiennent 
à l’Épouse de l’Agneau auront part. Ce sera une réalité divine parfaite et 
nous serons toujours avec le Seigneur (1 Thes. 4 :17). La promesse que nous 
avons dans Jean 14 :1-3 : « … je reviendrai et je vous prendrai avec moi, afi n 
que là où je suis vous y soyez aussi » sera alors accomplie. Les enfants de la 
promesse (Gal. 4 :28) croient toutes les promesses de Dieu, lesquelles sont 
Oui et Amen (2 Cor. 1 :20-22).

Alors règnera une grande allégresse, comme l’écrivit Pierre : « … afi n 
que vous soyez aussi dans la joie et dans l’allégresse lorsque sa gloire appa-
raîtra » (1 Pier. 4 :13b).

« Et j’entendis comme une voix d’une foule nombreuse (en réjouissance 
– trad. allemande), comme un bruit de grosses eaux, et comme un bruit de 
forts tonnerres, disant : Alléluia ! Car le Seigneur notre Dieu tout-puissant 
est entré dans son règne. Réjouissons-nous et soyons dans l’allégresse, et 
donnons-lui gloire; car les noces de l’agneau sont venues, et son épouse s’est 
préparée… » (Apoc. 19 :6-7). Tout deviendra réalité parfaite ! Celui qui est 
vraiment engendré de la Semence-Parole par le Saint-Esprit, celui qui est 
né de Dieu, croit tout exactement comme l’Écriture le dit. Que Dieu soit 
remercié de ce que nous pouvons placer correctement, c’est-à-dire biblique-
ment, ces deux choses, à savoir « quand Il se révèle  » et « ce qui se passe 
quand Il vient » ! Il nous a accordé Sa grâce pour cela et nous avons absolu-
ment et pleinement respecté « …qu’aucune prophétie de l’Écriture ne peut 
être un objet d’interprétation particulière » (2  Pierre 1 : 20). Toute interpré-
tation est un mensonge et un blasphème.

Celui qui enseigne que depuis l’ouverture des Sceaux le trône de grâce 
est devenu trône de jugement et que le Seigneur est en train de descendre 
ou est déjà revenu, ainsi que tous ceux qui croient ces choses, sont vic-
times d’une terrible erreur. C’est encore le temps de la grâce, le Sang parle 
encore pour nous (Col. 1 :14 ; Hébr. 9 :14) ; en tant que Ses ambassadeurs 
nous supplions encore : « Soyez réconciliés avec Dieu ! » (2 Cor. 5 :14-20); des 
pécheurs sont encore sauvés. Il revendique encore les Siens, tous ceux qui 
sont destinés à la vie éternelle (Actes 13 :48) ! Le message, qui encore pré-
cède la seconde venue de Christ, inclut le plein Salut.

Tout ce que le messager a dit doit être placé correctement dans la Bible. 
La Parole écrite à laquelle le frère Branham s’est sans cesse référé comme 
son absolu est le seul Absolu que nous avons. Celui qui ne place pas dans 
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la Bible ce qu’il a dit va inévitablement mal interpréter ses citations et 
égarer les gens. C’est ainsi que tous les différents groupes dans le message 
du temps de la fi n sont apparus. En effet, il n’est pas possible que Dieu soit 
là où il y a des fausses doctrines, car Dieu est l’absolue vérité : « … pour 
connaître le Véritable ; et nous sommes dans le Véritable, en son Fils Jésus-
Christ. C’est lui qui est le Dieu véritable, et la vie éternelle  » (1 Jean 5 :20b). 
Le culte et l’adoration sont vains lorsque des enseignements d’homme sont 
enseignés (Marc 7 :7). Le Dieu véritable ne peut même pas écouter dans ce 
cas. L’adoration authentique est une sainte condition : « Dieu est esprit, et 
il faut que ceux qui l’adorent l’adorent en esprit et en vérité » (Jean 4 : 24).

Être agréable à Dieu avant l’enlèvement

« C’est par la foi qu’Enoch fut enlevé pour qu’il ne vît point la mort, et 
qu’il ne parut plus parce que Dieu l’avait enlevé ; car, avant son enlèvement, 
il avait reçu le témoignage qu’il était agréable à Dieu » (Hébr. 11 :5).

Enoch, le septième depuis Adam, était agréable à Dieu et il fut soudai-
nement enlevé. De la même manière, tous ceux qui vivent maintenant et 
qui seront enlevés sans passer par la mort doivent être agréables à Dieu. 
Dans l’Ancien Testament, il y avait les sacrifi ces d’expiation (Exode  29; 
etc) et aussi les sacrifi ces d’action de grâce pour être agréable à Dieu par 
l’offrande et la consécration de la gerbe des prémices : « Il agitera de côté 
et d’autre la gerbe devant l’Éternel, afi n qu’elle soit agréée (afi n qu’elle 
vous rende agréable  – trad. allemande) : le sacrifi cateur l’agitera de côté 
et d’autre, le lendemain du sabbat » (Lévit. 23 :11). La gerbe des prémices 
était agitée devant l’Éternel afi n de rendre le peuple de Dieu agréable à 
l’Éternel : premièrement le blé, puis la gerbe des prémices et ensuite le 
pain des prémices (Lévit. 23 :19-25).

Tous les élus ont été prédestinés en Jésus-Christ (Éph. 1 :3-5). Il était 
le grain de blé qui tomba en terre, qui mourut et qui porta beaucoup de 
fruit (Jean 12 :24), et lors de l’achèvement les rachetés seront le blé mois-
sonné : « Il a son van à la main : il nettoiera son aire, et il amassera son blé 
dans le grenier, mais il brûlera la paille dans un feu qui ne s’éteint point » 
(Matt. 3 :12).

Ceci était déjà écrit dans l’Ancien Testament au sujet de notre Ré-
dempteur en vue de l’événement du Salut : « Voici mon serviteur, que je 
soutiendrai, mon élu, en qui mon âme prend plaisir. J’ai mis mon esprit 
sur lui ; il annoncera la justice aux nations » (Ésaïe 42 :1).

Après qu’Il eut été baptisé par Jean et qu’Il sortit de l’eau, l’Esprit 
de Dieu descendit sur Lui, « Et voici, une voix fi t entendre des cieux ces 
paroles : Celui-ci est mon Fils bien-aimé, en qui j’ai mis toute mon affection » 
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(Matt.  3 :17 ; Marc 1 :11). Avant le baptême d’eau, le Fils avait dit : « ... car 
il est convenable que nous accomplissions ainsi tout ce qui est juste… »  Le 
nous est de grande importance ici. Nous avons été inclus en tant que fi ls 
et fi lles de Dieu. Par le baptême dans l’eau, ce sont les croyants qui té-
moignent avoir accepté leur Rédempteur ; par le baptême du Saint-Esprit, 
c’est Lui qui témoignage avoir agréé Ses rachetés.

Ce qui suit s’est produit lors de la transfi guration de Jésus sur la mon-
tagne : « Comme il parlait encore, une nuée lumineuse les couvrit. Et voici, 
une voix fi t entendre de la nuée ces paroles : Celui-ci est mon Fils bien-aimé, 
en qui j’ai mis toute mon affection : écoutez-le ! » (Matt. 17 :5). « … écoutez-
Le ! » La véritable semence de Dieu, qui se manifeste dans tous les fi ls et 
les fi lles de Dieu, est agréable à Dieu et L’écoute.

L’Épouse entière est pleinement rachetée et présentée irréprochable 
et agréable devant Dieu. Comme le bon plaisir de Dieu reposait sur le Ré-
dempteur lors de Sa manifestation dans la chair, ainsi doit être manifesté 
maintenant Son bon plaisir reposant également sur Sa propre Église ra-
chetée, laquelle est devenue participante à Sa nature divine (2 Pierre 1 :4).

L’apôtre nous exhorte : « Ne vous conformez pas au siècle présent, mais 
soyez transformés par le renouvellement de l’intelligence, afi n que vous 
discerniez quelle est la volonté de Dieu, ce qui est bon, agréable et parfait » 
(Rom. 12 :2).

« Car le fruit de la lumière consiste en toute sorte de bonté, de justice et 
de vérité. Examinez ce qui est agréable au Seigneur » (Éph. 5 :9-10).

La conviction de l’apôtre est aussi la mienne, à savoir que tous les élus 
qui entendent maintenant la Parole de Dieu et croient seront agréables à 
Dieu : « Pour ce qui vous concerne, mes frères, je suis moi-même persuadé 
que vous êtes pleins de bonnes dispositions, remplis de toute connaissance, 
et capables de vous exhorter les uns les autres. Cependant, à certains égards, 
je vous ai écrit avec une sorte de hardiesse, comme pour réveiller vos souve-
nirs, à cause de la grâce que Dieu m’a faite d’être ministre de Jésus-Christ 
parmi les païens, m’acquittant du divin service de l’Évangile de Dieu, afi n 
que les païens lui soient une offrande agréable, étant sanctifi ée par l’Esprit-
Saint » (Rom. 15 :14-16). Ce sera aussi le résultat maintenant, à la fi n du 
temps de la grâce. Aussi certain que Dieu envoya Son messager, ainsi il 
est également certain que le message produira l’effet pour lequel il a été 
envoyé. Et parce qu’il s’agit de la Parole sortie de Sa bouche, elle ne retour-
nera pas à Lui sans effet, mais exécutera tout ce que Dieu s’est proposé de 
faire (Ésaïe 55). Amen.
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La période la plus importante pour l’Église : L’âge de l’Épouse

Nous voyons que la prophétie biblique s’accomplit dans tous les do-
maines. C’est effectivement le temps de la fi n et nous faisons bien de 
prendre au sérieux ce que notre Seigneur disait : « … quand vous verrez 
toutes ces choses… » (Matt. 24 :33 ; Marc 13 :29 ; Luc 21 :31). Nous le voyons 
en effet, nous avons reconnu les signes du temps et le message et nous 
pouvons lever nos têtes, car la rédemption de notre corps est proche 
(Phil. 3 :21).

En s’adressant à nous, Il dit : « Veillez donc et priez en tout temps, afi n 
que vous ayez la force d’échapper (receviez la puissance pour échapper – 
trad. allemande) à toutes ces choses qui arriveront, et de paraître debout 
devant le Fils de l’homme » (Luc 21 :36).

L’apôtre Jean montre une relation directe entre l’enseignement et le 
Retour du Seigneur, en écrivant : « Pour vous, l’onction que vous avez reçue 
de lui demeure en vous, et vous n’avez pas besoin qu’on vous enseigne, mais 
comme son onction vous enseigne toutes choses, et qu’elle est véritable et 
qu’elle n’est point un mensonge, demeurez en lui selon les enseignements 
qu’elle vous a donnés. Et maintenant, petits enfants, demeurez en lui, afi n 
que, lorsqu’il paraîtra, nous ayons de l’assurance, et qu’à son avènement 
nous ne soyons pas confus et éloignés de lui » (1 Jean 2 :20-28).

Après qu’il ait relaté tous les autres événements, même concernant le 
festin des noces, le jugement dernier devant le trône blanc et les nouveaux 
cieux et la nouvelle terre, il insiste une fois encore, dans Apocalypse 21, 
sur ce qui est le plus important pour nous dans ce temps-ci, à savoir que 
nous soyons prêts et que nous appartenions à la troupe des vainqueurs : 
« Celui qui vaincra héritera ces choses ; je serai son Dieu, et il sera mon fi ls » 
(Apoc. 21 :7).

Par l’ouverture des Sceaux, tout ce qui appartient au Plan du Salut de 
Dieu a été révélé.

Dans le dernier chapitre, il a été ordonné à Jean : « Ne scelle point les 
paroles de la prophétie de ce livre. Car le temps est proche » (Apoc. 22 :10). 
En effet, le temps de l’accomplissement fi nal est proche, très proche. Main-
tenant s’accomplit également : « Que celui qui est injuste soit encore injuste, 
que celui qui est souillé se souille encore ; et que le juste pratique encore la 
justice, et que celui qui est saint se sanctifi e encore » (Verset 11).

À la fi n, le AINSI DIT LE SEIGNEUR s’adresse à tous ceux qui s’exclament : 
« Notre Seigneur, viens ! » : « Voici, je viens bientôt, et ma rétribution est 
avec moi, pour rendre à chacun selon ce qu’est son œuvre. Je suis l’alpha et 
l’oméga, le premier et le dernier, le commencement et la fi n » (Apoc. 22 :12-13). 
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À cela suit la bénédiction : « Bienheureux ceux qui lavent leurs robes, afi n 
d’avoir droit à l’arbre de vie, et d’entrer par les portes dans la ville » (V.14).

« Craignons donc, tandis que la promesse d’entrer dans son repos sub-
siste encore, qu’aucun de vous ne paraisse être venu trop tard » (Héb. 4 :1). 
Que Dieu l’accorde. Amen.

L’union de toutes les religions

L’union de toutes les églises protestantes et dénominations dans le 
Conseil mondial des églises, ainsi que l’union de l’église Luthérienne et 
catholique, sont les plus grandes priorités pour leurs représentants. En 
vue de l’année de jubilée en mémoire de la réformation, en 2017, le Vati-
can exige que l’église évangélique se démarque offi ciellement de la décla-
ration de Martin Luther disant que le pape serait l’antéchrist. En parti-
culier dans la Bible éditée en 1543, Luther a désigné le pape tour à tour 
de « Endchrist » et  « d’Antichrist », dans la préface du livre du prophète 
Daniel. Ils disent que dans le pays de la Réformation, l’unité de l’unique 
église devrait être rétablie. Cependant, l’Église de Jésus-Christ n’est pas 
concernée par cela : elle est déjà unie avec Christ, la Tête. « Père, toi en moi 
et moi en eux, afi n qu’ils soient parfaitement un. » Les enfants de Dieu ne 
connaissent qu’un seul Père Saint, et Celui-ci est dans les cieux. Ils prient : 
« Notre Père qui es aux cieux. Que Ton nom soit sanctifi é… » Ils respectent 
le commandement que le Rédempteur Lui-même a donné : « Et n’appelez 
personne sur la terre votre père ; car un seul est votre Père, celui qui est dans 
les cieux » (Matt. 23 :9).

C’est le temps de l’unifi cation à l’échelle mondiale : dans l’économie, 
dans la politique et dans la religion. La quatrième, la dernière puissance 
mondiale, l’empire Romain, prend forme sous nos yeux, et comme il est 
écrit, elle dévorera la terre entière (Daniel 7:23).

Le processus de paix

Les Saintes Écritures nous instruisent par plusieurs passages dans 
l’Ancien et le Nouveau Testament concernant les événements du temps de 
la fi n. Ce qui se passe actuellement dans le monde entier nous démontre 
une fois de plus que le Retour promis de Christ est vraiment imminent. 
Tous les regards sont dirigés en ce moment particulièrement sur les événe-
ments du Proche Orient : sur Israël, sur l’Iran et la Syrie. Les informations 
actuelles nous ébranlent quotidiennement. Cela rend les négociations de 
paix toujours plus nécessaires, dans lesquelles aussi le Vatican intervient 
en tant que l’unique autorité mondiale reconnue de tous.
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Le moment où l’on dira : « Paix et sûreté !... » est tout proche. Cependant 
il s’agira d’une paix apparente, car aussitôt s’accomplira : « … alors une 
ruine soudaine les surprendra… » (1 Thess. 5 :3).

« Oh ! Quelle rumeur de peuples nombreux ! Ils mugissent comme mugit 
la mer. Quel tumulte de nations ! Elles grondent comme grondent les eaux 
puissantes. Les nations grondent comme grondent les grandes eaux… Il 
les menace… » (Ésaïe 17 :12-13), lorsqu’elles se tourneront contre Israël et 
Jérusalem : « En ce jour-là, je ferai de Jérusalem une pierre pesante pour 
tous les peuples ; tous ceux qui la soulèveront seront meurtris ; et toutes les 
nations de la terre s’assembleront contre elle » (Zach. 12 :2-3).

Il n’est pas nécessaire d’écrire davantage sur les événements du temps 
de la fi n. Tout suit son cours, dans tous les domaines. Nous pouvons sans 
cesse nous dire l’un à l’autre : « Quand vous verrez ces choses arriver, levez 
vos têtes, parce que votre délivrance approche ! »

Puisse s’appliquer à chacun de nous ce qui est écrit après, dans 1 Thes-
saloniciens 5 : « Mais vous, frères, vous n’êtes pas dans les ténèbres, pour 
que ce jour vous surprenne comme un voleur… » (Versets 4-11). Peuple 
de Dieu, Épouse de l’Agneau : Voici, l’Époux vient, allez à Sa rencontre ! 
Maranatha !

« Encore un peu, un peu de temps : celui qui doit venir viendra, et il ne 
tardera pas » (Héb. 10 :37) 

 À l’occasion de la fi n de l’année 2012

Les années viennent et s’en vont ; les montres s’arrêtent, mais pas le 
temps. Cette année 2012 qui est déjà presque à son terme a été elle aussi 
bénie de façon spéciale. Certainement, de nombreuses âmes ont été ajou-
tées dans le Royaume de Dieu grâce aux voyages missionnaires effectués. 
Nous sommes particulièrement reconnaissants pour la possibilité que 
nous avons d’atteindre les gens en quantité innombrable dans le monde 
entier par l’Internet. Le nombre des connexions, lors des retransmissions 
en direct de nos réunions, a dépassé entre-temps la barre des mille. La 
plus grande église locale qui écoute et voit en direct est à Kolwezi, dans 
la République démocratique du Congo. Leur pasteur, le frère Mwamba, 
disait que pendant les réunions du début d’octobre, plus de 3000 frères et 
sœurs étaient présents pour suivre la retransmission. Aux réunions du 
début du mois de novembre s’est connectée également pour la première 
fois l’assemblée de Ulaan Batar, en Mongolie.

C’est vraiment merveilleux que Dieu ait pris soin de tout : pour nos 
frères qui ont les compétences techniques, comme aussi pour nos frères et 
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sœurs qui connaissent plusieurs langues, afi n de rendre possible la pro-
pagation par le son et par les écrits dans le monde entier, en 13 langues 
différentes.

Le nombre de DVD que nous envoyons tous les mois a maintenant dé-
passé les 9000. C’est merveilleux que dans le monde entier, tous puissent 
entendre la même proclamation et recevoir une liaison directe à ce que Dieu 
a promis et fait présentement. Ainsi le dernier message du plein Évangile 
atteint les extrémités de la terre et, conformément à Matthieu  24 :14, en-
suite viendra la fi n. Mes remerciements vont à tous ceux qui travaillent à 
plein temps ou à temps partiel à l’œuvre de Dieu.

Je suis aussi reconnaissant à mon Seigneur pour notre simple lieu de 
réunion. La salle principale contient jusqu’à 570 personnes et si nous y 
ajoutons le réfectoire, nous arrivons alors à 1000 places. Dans les bâti-
ments annexes destinés à l’hébergement, environ 400 frères et sœurs ve-
nant aux réunions mensuelles peuvent trouver de la place pour passer la 
nuit. 

À vous, mes bien-aimés frères et sœurs en Christ, qui joignez votre part 
à Son œuvre par vos prières et votre fi dèle participation, revient également 
ma profonde reconnaissance. 

Nous souhaitons à tous les frères dans le ministère qui participent à la 
proclamation et qui servent la précieuse Nourriture spirituelle à la table 
du Seigneur dans le monde entier les continuelles bénédictions de Dieu. 
Les vierges sages croient aussi ce que le Seigneur Lui-même a dit dans 
Matthieu 24 :45-47 et elles ont part à ce que Dieu fait actuellement et 
entreront fi nalement dans la salle des noces (Matt. 25 :10).

Ce que notre Seigneur a dit dans le dernier chapitre de l’évangile selon 
Matthieu est valable jusqu’à la fi n : « Et voici, je suis avec vous tous les 
jours, jusqu’à la fi n du monde. »

Oui, tous les jours avec chacun de vous. Recevez-le par la foi même pen-
dant vos plus dures épreuves. Il fera toutes choses bien, car Il l’a promis. Il 
a commencé, Il achèvera. À Lui soit la gloire pour l’éternité. Amen.

Je souhaite à tous les riches bénédictions de Dieu pour l’année 2013, 
dans le Saint Nom de Jésus.

Agissant de la part de Dieu
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Une photo du 3 juin 2012. Depuis les années 60, nous avons pu baptiser biblique-
ment au Nom du Seigneur Jésus-Christ plusieurs milliers de croyants.
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Si vous êtes intéressés à recevoir nos brochures, vous pouvez nous écrire à l’adresse 
suivante :

Mission Center 
Boîte Postale 100707

47707 Krefeld
Allemagne

Vous pouvez vous connecter sur Internet lors de nos réunions mensuelles qui ont 
lieu chaque premier week-end du mois. Le samedi soir à 19h30’ (GMT+1) et le 
dimanche matin à 10h00’ (GMT+1). Les réunions sont transmises dans le monde 
entier en 13 langues différentes. Prenez part à ce que Dieu est en train de faire 
maintenant selon Son Plan du Salut !

Page web : http://www.freie-volksmission.de/?lang=3&site=news

E-mail: volksmission@gmx.de ou
E.Frank@freie-volksmission.de

: 0049-2151/545151
Fax : 0049-2151/951293
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